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Introduction 

L’agriculture constitue un pilier de l’économie algérienne. Le secteur agricole occupe 

près de 12.3% du produit intérieur brut (PIB) avec 11% de la population active (Berkouk, 

2015). 

La plupart des activités agricoles se situent dans les hauts plateaux en Algérie. La 

diversité agricole se caractérise par la dominance des grandes cultures telles que la 

céréaliculture qui occupe une place importante dans la production agricole, suivie par les 

légumineuses et les fourrages (Gauthier, 1980). 

Les données du recensement de la production agricole durant la période de 2014 à 

2017, montrent un taux de croissance de la production céréalière de près de 19% 

La production agricole est généralement saisonnière, donc les besoins des 

consommations s’étendent tout au long de l'année, d'où la demande de stocks de céréales 

(Mikolo et al., 2007).  Principalement est de vulgariser la consommation d'aliments récoltés 

occasionnellement au cours de l'année. Il existe également de nombreux facteurs socio-

économiques qui sont d'une grande importance pour les revenus des paysans (Ntsam, 1989). 

La nécessité de stocker les produits récoltés dépend de plusieurs facteurs : la nature du 

produit, sa durée de conservation et la quantité stockée (Ntsam, 1989). 

Mais malheureusement lors du stockage, ce produit céréalier est très sensible aux 

attaques des rongeurs, des champignons, des acariens et insectes, dont la plupart sont des 

coléoptères et des lépidoptères (Delobel et Tran, 1993). Ces ravageurs sont à l'origine des 

pertes les plus importantes au niveau quantitatif et qualitatif par la détérioration des grains 

dans les unités de stockage (Gwinner et al., 1996). 

La réduction et la minimisation des dégâts causés par les ennemis naturels et en 

particulier par les insectes phytophages sont grâce aux pesticides chimiques (Lamontagne, 

2004). 

En raison de son efficacité, de son application facile et de sa praticité, l'utilisation 

d'insecticides chimiques est actuellement la technique la plus largement utilisée pour lutter 

contre les insectes. Cependant, l'utilisation intensive et imprudente de ces insecticides entraîne 

une contamination de la chaîne alimentaire. De plus, l'usage très répandu de ces pesticides a 
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entraîné l'émergence de formes résistantes chez les insectes traités (Leonard et Ngamo, 

2004) 

En raison de l'interdiction de l'OMS (Organisation mondiale de la Santé) sur 

l'utilisation de certains insecticides chimiques, la majorité des pays utilisent de nouvelles 

méthodes de contrôle plus propres pour limiter l'utilisation de produits chimiques. Pour 

atteindre cet effet, de nombreux travaux récents se sont concentrés sur la recherche 

d'insecticides respectueux de la santé humaine et de l'environnement. 

Actuellement, la lutte contre les phytoravageurs entre dans une nouvelle phase car la 

recherche privilégie une approche agro-écologique qui fournit des ressources plus adaptées à 

l'environnement (Phillogene, 1991). 

Face à ces menaces, il est nécessaire de contrôler de manière rigoureuse l’usage des 

pesticides lors de traitement des cultures. A la lumière de ce constat, la présente étude se situe 

dans le cadre de la valorisation des potentialités de la flore saharienne et la recherche de 

molécules bioactives d’origine naturelle multi-usages soit pour la lutte contre les mauvaises 

herbes, mais aussi contre des insectes nuisibles, des maladies, etc. 

Elle porte sur les activités biologiques des extraits de deux espèces végétales Nerium 

oleander et Olea europaea L. Dans ce but, nous avons proposé de faire une étude sur l’effet 

insecticide de de deux plantes sur Tribolium castaneum. 

Afin d’aboutir à ce objectif, la structuration de notre document s’articule comme suite :  

- Une introduction qui présente l’axe générale de ce travail ainsi que la problématique 

et l’objectif de cette étude. 

- La partie de la synthèse bibliographique qui se compose de deux chapitres : Le 

premier chapitre est consacré à des généralités sur l’insecte étudié alors que le deuxième a été 

consacré à des généralités sur les plantes étudiées. 

- La deuxième partie présente principalement le site de prélèvement des plantes, le 

matériel biologique et le démarche méthodologique suivi pour cette étude. 

- La troisième partie présente les principaux résultats ainsi que leurs discussions 

- Ce travail se termine par une petite conclusion. 
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Généralités sur Tribolium castaneum 

1. Tenebrionidae 

Constitue l'une des plus vastes familles du règne animal (plus de15000 

espècesdécrites), l’origine de ce nom vient que la pluparts ont des élytres de couleur 

somber. Cependant, il existe des espèces de couleur claire et variés (Lerant, 2015). C’est la 

famille la plus évoluée des coléoptères (Dajoz, 2010). Ces insectes colonisent les 

ruines, les éboulis, des pierres(Lerant, 2015). 

2. Tribolium castaneum 

C’est un insecte appartenant à la famille des Tenebrionidae,la mesure de l’adulte 3 

à 4mm, de couleur uniformément brun rougeâtre, étroit et allongé, à bord parallèles à 

pronotum aussi large que les élytres et non rebordé antérieurement (Camara, 2009) 

3. Origine et répartition géographique 

Tribolium castaneum. (Herbst, 1797) est originaire de l'Inde (Lepesme, 1944) En 

Afrique a une distiburion différente conparativement aux autres continents où les 

climats sont plus frais (Smith. 1993).  

Selon (Aziez et al. 2003), cette espèce est répandue dansle monde grâce aux 

échanges commerciaux. 

Selon (Lepesrne 1944) et (Myers et al. 2014), Tribolium castanum appelé 

communément le Tribolium rouge de la farine ou petit ver de la farine qui est un Coléoptére 

appartenant au sous ordre des Polyphagua à la famille des Tenebrionidae et au genre 

Triboliom. 

4. Biologie 

Les œufs sont ovulaires et mesurent en moyenne 0.6 mm de longueur. Au moment de 

la ponte ils sont de couleur blanche recouverts par une graisse visqueuse, qui leur permet 

de se coller aux particules de nourriture et d’autres débris (Balachowsky et Mesnil, 1936). 
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La larve mesure 6 mm, environ 8 fois plus longue que LES ŒUFS  large d'un 

jaune très pale à maturité, avec quelques courtes soies jaunes. La capsule céphalique et 

la face dorsale sont légèrement rougeâtres (Camara, 2009). 

C'est une espèce dont l’optimum thermique se situe entre 32 et 33°C. 

Son développement cesse au dessous de 22°C et qui résiste très bien aux basses 

températures. La durée du cycle dure un mois (Camara, 2009). 

 

Figure 1 : Œufs, larves et adulte de Tribolium castaneum L. (Camara. 2009) 

5. Position systématique de Tribolium castanum 

D’après (Weidner et Rack 1984), la classification de ce ravageur se résume comme 

suit :  

Embranchement : Arthropodes  

Sous Embranchement : Antennata  

Classe : Insectes  

Sous Classe : Pterygota  

Ordre : Coléoptères  

Sous-ordre Polyphaga  

Famille : Tenebrionidae  

Genre : Tribolium  

Espèce : Tribolium castaneum (Herbst)  

Nom commun : Tribolium rouge de la farine 
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6. Description morphologique 

 Œufs 6.1.

Elles sont blanchâtres ou sans couleur et microscopiques dans la taille, avec des 

particules de nourriture adhérentes à la surface (Bessouia, 2020). 

 Larve 6.2.

On observe de 5 à 8 stades larvaires dans les conditions optimales de 

développement, mais jusqu’à 13 lorsque les conditions sont défavorables. La larve est 

environ huit fois plus Longue que large d’un jaune très pâle à maturité, avec latéralement 

quelques courtes soies jaune. Le dernier segment abdominal est terminé par une paire 

d’urogomphe recourbé vers le haut, dans un plan perpendiculaire à celui du corps. Elle se 

distingue de la larve de Tribolium confusum par la pilosité du labre, réduite à deux 

touffes de soies laterals (Dolobel et Trane, 1993). 

 Nymphe 6.3.

La nymphe a une forme cylindrique, de couleur blanchâtre virant vers le Jaune, la 

partie terminale de l’abdomen porte deux épines (Christine, 2001).  

 Adulte 6.4.

Adulte brun rougeâtre, mesure 0.4cm de longueur (Dave et al, 2001). Diffère de 

l’espèce voisine Tribolium confusum par les caractères suivants, les trois derniers articles 

des antennes nettement plus gros que les précédents formant une massue distincte : 

absence de crête au-dessus de l’œil. 

Les yeux sont ovales plus petits que chez Tribolium confusum. Ils sont 

séparés ventralement par une distance à peu près égale à leur propre largeur en vue ventrale. 

Cuticule de la Tête et du pronotum micro réticulée paraissant terne entre les points. Au 

moins l’un des interstries 4 à 8 est fortement caréné sur toute sa longueur. Dimorphisme 

sexuel la base du fémur antérieur possède chez le mâle un tubercule pilifère arrondi qui est 

absent chez la femelle (Delobel et Trane, 1993). 
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7. Cycle de vie 

T. castaneum est considéré parmi les insectes des stocks le plus polyphage, ubiquiste 

et le plus redoutable. La température optimale du développement de Tribolium castaneum est 

comprise entre 24,5 à 31 °C. Dès l'âge de trois jours, la femelle pond entre 500 à 800 œufs. 

Les larves sont mobiles et se nourrissent. Ils sont d'une teinte blanche avec du jaune et passent 

par 5 à 11 mues avant d'atteindre 5 mm à la fin de leur croissance. Au terme de stade larvaire, 

les larves s'immobilisent, cessent de se nourrir et se transforment en nymphes immobiles. Ce 

processus s'étend sur 3 à 9 semaines. Les nymphes se retrouvent nues, dans les mêmes 

aliments que les larves. Elles sont blanches au départ mais leur couleur s'assombrit 

graduellement avant de devenir adultes. 9 à 17 jours plus tard, les adultes se nourrissent des 

mêmes aliments que les larves et vivent entre 15 et 20 mois. On peut rencontrer cinq 

générations par an (Gueye et al., 1997). 

Selon (Delobel et Tran 1993) à partir de l'âge de trois jours la femelle pond 

quotidiennement une dizaine d’œufs, qui sont attachés à la surface de la farine par une 

substance visqueuse. 

D’aprés Robinson (2005), 90% des œufs sont viable à temperature de 30°C les œufs 

éclosent au bout de cinq jours, cependant la période d’incubation nécessite 10 jours en 

conditions défavorables. Et en des conditions favorables il ya 5 à 11 stades larvaires. Dans 

une temperature de 30°C l’adulte émerge de la nymphe six jours après sa formation, 

en achevant le cycle dans (26 - 30) jours. 

La longévité de T. castaneum est de 2 à 8 mois suivant les conditions 

abiotiques, (Delobel et Tran, 1993). 

8. Dégâts 

T. castaneum est un insecte cosmopolite, qui affectionne les farines dans lesquelles 

il creuse des galeries, il leur communique une teinte brunâtre et une odeur âcre et rend 

la panification difficile (Camara, 2009). 

D’après Campbell et Runion (2003) l’infestation par les Triboliums favorise le 

Développement de moisissures, qui contribuent à réduire considérablement la qualité et la 

valeur du grain. 
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Cette espèce a eu une longue association avec l’alimentation humaine stockée et a 

été trouvé en association avec un large éventail de produits de base dont les céréales, farine, 

pois, épices… mais les produits de céréales moulues, comme la farine semble comme leur 

aliment préféré (Bessouia, 2020). 

La larve et l’adulte de Tribolium castaneum attaquent les graines de préférence déjà 

endommagés par d’autres insectes. Ils escortent souvent les charançons dont ils 

parachèvent les dégâts (Bessouia, 2020). 

(Desmarchelier1988) et (Sinnha et al 1988) ont observé des larves et des adultes 

sur les grains de céréales et la farine stockés. Cette dernière devient alors brune et a une 

odeur désagréable peut persister dans les produits transformés. 

 

Figure 2 : Dégâts de Tribolium castaneum sur la semoule (Bendjdila et Ghezal, 2022) 
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9. Méthodes de lutte 

La protection des céréales stockées contre les attaques d’insectes soulève des 

problèmes variés et elle doit faire appel à un ensemble de techniques différentes qu’il 

est nécessaire d’appliquer à bon escient. Le souci majeur d’un stockeur est de garder son 

stock de grain de céréale intact. De nombreux travaux ont été réalisés pour le contrôle des 

ravageurs des grains en stockage (Bekon et Fleurat-Lessard, 1989 ; Haryacti et 

Fleurat- Lessard, 1994 ; Danho et Haubruge, 2003). En Afrique, plusieurs chercheurs 

se sont intéressés à ce sujet, comme exemple les travaux de ( Delobel et Malonga, 

1987) ;(Seck et al., 1996) ; (Keita et al., 2001) ; (Pierre, 2004) ; (Jbilou, 2006) ; 

(Benayad, 2008). 

Beaucoup méthodes sont utilisées pour la lutte contre la majorité de ravageurs 

des denrées alimentaires (inclut l’espèce T. castaneum), mais la plus efficace est la lutte 

chimique avec toujours l’apparition des formes de résistance (Bessouia, 2020). 

 Lutte biologique 9.1.

Selon MADJDOUB (2013), l’utilisation anarchique des pesticides a engagé depuis 

quelques années des effets néfastes considérables. Ces effets ont incité les scientifiques à 

chercher des alternatives de lutte pour remplacer ces pesticides chimiques par des 

biopesticides végétaux biodégradables et respectueux de l’environnement tels que 

l’utilisation des huiles essentielles. 

La protection de l’environnement s’impose en plus comme une 

préoccupation mondiale majeure. La méthode classique de lutte biologique consiste en 

l'utilisation de micro-organismes, de prédateurs, de parasitoïdes (Bessouia, 2020). 

Les lieux de stockage représentent des systèmes stables, avec des niveaux 

déterminés de température et de l’humidité, parce qu’ils forment des enceintes closes, 

ce qui est favorable pour procéder à une lutte biologique (Bessouia, 2020). 

D’aprés (HAFEZ et al, 1988) l'acarien Blattisocius sp est un prédateur des œufs 

de T. castaneum. 
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  Lutte physique 9.2.

L'utilisation de la température basse (froid) ou haute (chaleur). Les basses 

températures réduisent le développement, la prise de nourriture, la reproduction et la 

survie des insectes (Fleurat-Leussard, 1978 et Scotti, 1978). 

Selon (Herrman, 1998), La température optimale pour la reproduction et le 

développement de la plupart de ces insectes se situe entre 25 et 33 °C. 

(Edwin et al., 1992 et Saxena et al., 1992) en faisant exposé Tribolium castaneum à 

une température de 45 °C en l'absence de l'oxygène (anaérobie) ont noté une mortalité 

significative dans la population des larves et des adultes. En dessous de 10°C, le 

développement des insectes est bloqué. En pays tempéré la ventilation par journée froide 

permet d’abaisser la température au niveau du stock. 

En région chaude, cette technique étant coûteuse n’est utilisée que pour le stockage 

de sécurité des semences (Cruz, 1988). 

 Lutte chimique 9.3.

La lutte chimique demeure le moyen de protection le plus efficace avec des avantages 

et des inconvénients (Hall, 1970; Haubruge et al., 1988; Relinger et al., 1988). 

(Gwinner et al., 1996) pour la protection des stocks vivriers et les semences, les 

pesticides fréquemment utilisés appartiennent à deux familles qui sont les organophosphorés, 

les pyréthroïdes de synthèse et des dérivés actives obtenues à partir de ces deux familles. 

D'après ( Isman, 2006), plusieurs pays en développement ont encore recours 

à l'insecticide DDT et autres polluants organiques persistants (POP). La FAO a rapporté 

en 2001, qu’environ 30% des produits commercialisés particulièrement dans les pays 

d'Afrique subsaharienne ne répondent pas aux normes de qualité internationale à cause du 

manque de moyen de contrôle efficace, provoquent des problèmes de résistance chez 

les insectes ravageurs mais, entraînerait aussi des effets nocifs sur l'environnement et la 

santé humaine.les pesticides chimiques sont utilisés d'une façon abusive et impropre dans 

la plupart des pays africains. Le plus souvent, les pesticides en poudre sont utilisés en le 

versant sur des tas de grains déposés au sol pour les mélanger à l'aide d'un bâton ou 

d'une pelle sans matériel de protection adequate. 
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Selon (Traore et Kalivogui, 1995).les produits peuvent être aussi saupoudrés 

couche après couche à l'aide d'un sac en plastique perforé. Ces pesticides de longue 

persistance assurent la protection des semences depuis les magasins de stockage jusque dans 

les champs après les semis ainsi que des jeunes plantules contre les insectes et les maladies. 

(Carlos, 2006 et Isman, 2006) ont associé les pesticides à des problèmes de santé et 

d'environnement. D'après eux, les pesticides chimiques sont, de par leur nature, des 

produits dangereux et toxiques même à très faibles doses. 

(Isman, 2006) affirme qu'un nombre important de travailleurs dans les pays 

tropicaux et subtropicaux sont intoxiqués ou tués chaque année par des pesticides toxiques à 

effets aigus dont ils ignorent le mode d'emploi. 

De nombreux auteurs ont affirmé que l'utilisation inconsidérée des pesticides 

chimiques a eu d'autres conséquences néfastes, notamment la réduction de la biodiversité, la 

destruction d'une grande partie des organismes utiles. Aussi, le nombre des espèces 

d'insectes nuisibles devenues résistantes aux pesticides a augmenté très 

significativement dans le monde (Greathead, 1992 ; Mullie et Keith, 1993 ; Gwinner et 

al., 1996 ; Gilliom et al., 1999 ; Wania et al., 1999 ; Panisset et al., 2003 ; Provost et 

al., 2003 ; Dauguet et al., 2006 ; Glitho et al., 2008).  

 Lutte génétique 9.4.

Le Tribolium est capable de résister à toutes les classes d’insecticides, le contrôle de 

ce ravageur nécessite de nouvelles stratégies de lutte (Richards et al., 2008). 

Le séquençage du génome a justement permis d’identifier des protéines 

susceptibles d’être ciblées par de nouveaux insecticides, comme des canaux ioniques, 

des récepteurs nucléaires (Bonneton, 2010). 

 Lutte préventive 9.5.

Cette lutte consiste en une hygiène rigoureuse des moyens de transport, des locaux de 

stockage, des installations de manutention et des machines de récolte. Il est important d’isoler 

les nouvelles récoltes de celles qui sont anciennes dans l’entrepôt (Kellouche, 2005). 

Il est couramment admis que plus de 80 % de la lutte contre les insectes repose sur 

l'intervention sanitaire qui repose sur : Protection des locaux de stockage  (Bessouia, 2020). 
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Avant la mise en stock des denrées, il est indispensable de nettoyer correctement les 

structures de stockage :  

- Balayage correcte des locaux, brossage des murs et colmatage des fissures. 

-Toutes les balayures et détritus rassemblés doivent être détruits car il pourrait constituer 

un foyer d’infestation. En magasin il faudra traiter les sacs vides et détruire le vieux sac. 

-Comme les locaux de stockage, les alentours des bâtiments, doivent être propres et 

parfaitement dégagé (Belmouzar, 2004). 

-La désinsectisation de l’emballage et des locaux de stockages qui doivent être 

Hermétiquement fermés ainsi que la denrée destinée au stockage. 

-Utiliser un emballage résistant tels que les sacs en polyéthylène doublé, coton que les 

insectes sont incapable de percer (Amari, 2014). 

 Lutte curative 9.6.

Les traitements curatifs ont pour but d’empêcher le développement des ravageurs 

de denrées stockées en cas de l’infestation et avant d’arriver à des stades plus 

complexes irréversibles (Bessouia, 2020). 
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Généralités sur les plantes étudiées 

 Les plantes aromatiques contiennent des molécules biologiquement actives, comme 

des bio-insecticides qui permettent de lutter contre une variété d'insectes et de ravageurs 

présents dans les ceps. Dans cette étude, nous avons travaillé sur deux plantes : Olea 

europaea L, Nerium oleander. 

1. Olivier 

Généralités sur L’Olivier 1.1.

L’Olivier Olea europaea L. (ٌانزٌرى)  pousse dans les régions tropicales et tempérées 

chaudes du monde (Lumaret et Ouazzani, 2001). et principalement sur toute la zone 

méditerranéenne, et représente d'importantes variations génotypiques et phénotypiques 

résultant de siècles de sélection naturelle (Abdessemed et al., 2015; Bouarroudj et al., 2016; 

Zohary et al., 2012). 

Il a une importance culturelle et économique remarquable. Dernièrement, plusieurs 

travaux se sont concentrés sur l'évaluation de la distribution et de la variabilité entre les olives 

cultivées et sauvages (Lavee, 2013). 

En Algérie, l’espèce Olea europaea L occupe jusqu'à 2,3 % de la surface totale 

cultivée. L'oléiculture algérienne est divisée en 3 zones : Ouest, centre (Kabylie) et Est 

(Abdul Hussain et Abdul Hussain, 2004). De vastes zones non cultivées sont occupées par 

les oléagineux à Bejaia (centre-est) (Bouarroudj et al., 2016). 

 

Figure 3 : Olea europaea L (Bendjdila et Ghezal, 2022) 
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Description botanique  1.2.

 L'Olivier est un arbre pouvant atteindre 10 m de hauteur avec un aspect de tronc 

sinueux (Arab et al., 2013). Il a plusieurs branches de roseau, des rameaux opposés (Ali, 

1982) et une écorce gris clair (Sarwar, 2013). 

 Les feuilles sont intactes, coriaces, oblongues ou ovales, gris-vert sur la face 

supérieure et argentées sur la face inférieure (Bartolini et Petruccelli, 2002). Habituellement 

environ 5-6 cm de long et 1-1,5 cm de large au milieu des feuilles, avec des marges fines et 

des pédicelles courts (Granados-Principal et al., 2010). Le pétiole mesure 5 mm de long, 4Ŕ

10 cm de long, 1Ŕ3 cm de large, avec 5Ŕ11 nervures principales de chaque côté de la nervure 

médiane, relevées axialement (Ali, 1982). Fleurs, petites et blanches, à quatre pétales 

(Ghedira, 2008), bisexuées ou fonctionnellement unisexuées (Shu, M. X. L. 1996). 

  

 

Figure 4 : Appareil végétatif de l’Olivier : Feuilles (a); Fleurs (b) et Fruit (c).(Bendjdila et 

Ghezal, 2022) 
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Classification taxonomique  1.3.

Selon Henry (2003) l’Olivier présente la classification suivante :  

Règne : Plantae 

 Embranchement : Phanérogames  

Sous-embranchement : Angiospermes 

 Classe : Dicotylédones 

 Sous classe : Asteridae 

 Ordre : Scophulariales 

 Famille : Oleaceae 

 Genre : Olea 

 Espèce : Olea europaea L  

Répartition géographique  1.4.

 En Algérie  1.4.1.

L'Algérie compte 383 443 hectares d'Oliviers, dont50 369 990 Oliviers dont 44 664 

333 grands arbres et 5 705 657 orphelins nombre d'Oliviers. Le rendement était de 30 527 175 

arbres, soit 61% du total des Oliviers. L'Oliveraie Nationale occupe 4,54% de la superficie 

agricole occupée (8 465 040 hectares). La culture de l'Olivier est concentrée dans la région 

centrale avec 160 515 hectares, suivie de la région orientale132 439 hectares, 73 032 hectares 

dans la région Ouest soit 41,86%, 34,54%, 19,05%Zones où les Oliviers sont cultivés, 

respectivement. Le Sud est partie prenante. Le développement de l'oléiculture a des 

implications pour le développement de l'oléiculture. Au niveau national, il représente 4,55 % 

des 17 457 hectares (Dsasi, 2014). 

 Dans le monde  1.4.2.

L'aire de répartition géographique naturelle des Oliviers dans le monde se situe 

principalement entre 26° et 45° de latitude nord et sud (Fig. 5), parmi lesquels expliquez sa 

présence en Chine, au Japon, aux États-Unis (Californie) et le Mexique pour l'hémisphère 

Nord et l'Australie, l'Afrique du Sud et les pays du monde. L'Amérique du Sud est 

l'hémisphère sud. (Verdier, 2003). 
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Figure 5 : Répartition géographique naturelle du complexe Olea europaea (l’Olivier : 

Méditerranéen; Subsp. europaea). (Rubio de casas, et al, 2006). 

En Afrique, les Oliviers sont classés par ordre d'importance dans des pays comme la 

Tunisie, le Maroc, l'Algérie, la Libye, l'Egypte, l'Afrique du Sud et l'Angola. Les pays 

européens où l'Olivier est cultivé, par ordre d'importance : Espagne, Italie, Grèce, Portugal, 

Albanie, Chypre, France, Salvinia et Malte (Verdier, 2003). Au Moyen-Orient et en Asie, les 

pays oléicoles sont classés par ordre d'importance : Turquie, Syrie, Palestine, Liban, Jordanie, 

Irak, Iran et Chine (Verdier, 2003). 

Aux États-Unis, les Oliviers sont cultivés en Argentine, au Mexique, Chili, Pérou, 

Uruguay, Brésil et États-Unis (Californie). L'Australie est Quelques nouveaux producteurs. 

Cependant, environ 97% des 850 millions d'Oliviers Une superficie de 9,5 millions d'hectares 

dans une région du monde en pleine croissance Méditerranée (Verdier, 2003). 

Le bassin méditerranéen reste une zone privilégiée par rapport au reste du monde pour 

la culture de l’Olivier grâce à son climat adéquat tant au niveau de la température mais aussi 

au niveau de l’hydrométrie. 
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Figure 6 : Répartition géographique de l'Olivier dans le bassin méditerranéen   (Ghedira, 

2008) 

 Utilisations pharmacologiques  1.5.

Les feuilles d'Olivier sont utilisées pour traiter les troubles gastro-intestinaux, la 

diarrhée et pour traiter les infections des voies urinaires (El Hafian et al., 2014). Peut 

également traiter l'hypertension artérielle (hypertension), la diurèse (diurèse) et l'asthme 

bronchique. Les feuilles d'Olivier sont connues pour ces propriétés, qui sont attribuées à leurs 

composés phénoliques (Özcan et Matthäus, 2017). 

Cependant, les suppléments de feuilles d'Olivier sont sur le marché depuis quelques 

années en raison de leurs avantages métaboliques lorsqu'ils sont utilisés comme remède 

traditionnel à base de plantes contre les infections virales et bactériennes, les champignons et 

les levures (Farhi, 2009). 

Les feuilles d'Olivier peuvent être trouvées en abondance comme résidu dans 

l'industrie de l'huile d'olive. Les anciens les utilisaient en médecine pour désinfecter les plaies 

cutanées (Breton et al., 2006). 

 Plusieurs rapports indiquent que l'extrait de feuille d'Olivier a la capacité de réduire la 

pression artérielle et d'augmenter le flux sanguin coronaire chez les animaux, de soulager les 

arythmies cardiaques et de prévenir les spasmes musculaires intestinaux (Özcan et Matthaus, 

2017). 
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Importance socio-économique  1.6.

Au cours des 30 dernières années, la superficie oléicole est passée de 5,2 hectares à 

9,5 millions d'hectares (FAO Statistics, 2011). 

Cette émergence est principalement due à la valeur nutritionnelle reconnue de son 

huile et à sa plasticité écologique. Les oliveraies ont actuellement une superficie d'environ 9,5 

millions d'hectares, soit 865 millions d'arbres, se classant au 24e rang parmi les 35 espèces 

d'arbres les plus plantées. Selon le Conseil oléicole international, les principaux pays 

producteurs sont : l'Espagne, l'Italie, la Grèce et la Turquie, qui représentent plus de 80 % de 

la production moyenne. Le bassin méditerranéen consomme 80 % de la production pétrolière, 

soit 2,4 millions de tonnes en 2010/11 (COI, 2011). 

Cependant, la demande continue d'augmenter et de s'étendre au-delà de l'origine de 

l'oliveraie. Par exemple, la consommation d'huile d'olive aux États-Unis est passée de 88 000 

tonnes en 1990 à 277 000 tonnes en 2011. au Japon de 4000 à 35,000 tonnes et en Australie 

de 13,500 à 44,000 tonnes (COI, 2011). 

2. Laurier-rose 

 Généralités 2.1.

Le Nerium oleander ou laurier-rose (appelée localement Defla) (انذفهح) est un arbuste 

appartenant à la famille des Apocynaceae originaire de la rive sud de la Mer Méditerranée  

(Derwic et al., 2010).  

Il est parfois appelé Oleander et plus rarement Rosage ou Nérion ou 

Lauraine, Nérier à feuille de laurier (FR). 
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Figure 7 : Nerium oleander (Bendjdila et Ghezal, 2022) 

Botanique :  2.2.

Le laurier rose est un arbuste à feuilles persistantes et très ramifiées, les feuilles sont 

de 10 à 22cm de longueur, leur disposition est opposé ou verticillés (Beniston, 1984). Toutes 

les feuilles ont un mi nervure en avant et surgissent habituellement dans les groupes croisés 

sur la tige (Huxley, 1992). Le laurier rose est un arbuste dressé à tige raide atteignant 4 m de 

hauteur. Les tiges, une fois coupées, laissent échapper un latex blanc  

Les tiges sont droites d'abord verdâtre puis de couleur grise (Yres et Maurvil, 1974). 

- Très bel arbrisseau de 2-4 m, glabre, à feuillage persistant, très fourni, et à floraison 

éclatante et odorante. 

-Tiges : dressées, rigides, à écorce grisâtre, portant de longs rameaux dressées 

contenant un suc laiteux. 

- Feuilles : opposées ou réunies par 3, à très court pétiole, longuement lancéolées, 

aigües, coriaces, rigides, à 40-70 paires de nervures secondaires très fines, parallèles. 

-Fleurs : grandes, rose vif (rarement blanches), dégageant un parfum suave, à corolle 

en tube cylindrique et à 5 lobes larges, asymétriques, portant chacun à la base une écaille 
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profondément divisée en lobes aigües, groupées en corymbes terminaux, (floraison :  

juin-septembre). 

- Fruits : secs, cylindriques, effilés, très longs (environ 10 fois plus que large), 

contenant 

de nombreuses graines munies d’une aigrette  

- Graine : duveteuse, est surmontée d’une aigrette sessile qui en facilite la diffusion 

(Zamaouche Nebia 2017). 

 

Figure 8 : Plante de laurier rose. (a : Les fleurs ; b : Les feuilles ; c : Les graines ;d : Les 

fruits) (Bendjdila et Ghezal, 2022). 
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  Classification 2.3.

Selon la flore de l’Europe, le Nerium oleander est classé comme suit (Stursa, 2001). 

Règne : Plantae 

Division : Angiospermae 

Classe : Dicotyledoneae 

Ordre : Gentianales 

Famille : Apocynaceae 

Genre : Nerium 

Espèce : Nerium oleander 

 

  Distribution géographique 2.4.

Nerium oleander est cultivé dans le monde entier comme plante ornementale, 

c'est une plante répandue dans la région méditerranéenne (Klngs M, 1964 ; Hardin et 

Arene, 1974). 

Le Nerium oleander se développe notamment dans des pays du pourtour du bassin 

méditerranéen. Il serait originaire du Proche-Orient (Paris et al ., 1971). 

En Algérie : sa présence est assez commune, surtout sur les alluvions et les terrains 

rocailleux. Il avance le long des oueds dans le Sahara du Nord et se retrouve dans les 

montagnes du Tassili et du Hoggar (Chopra et al., 1971). 

. Intérêt pharmacologiques  2.5.

En Algérie les feuilles fraîches ou séchées de Nerium oleander sont utilisées pour le 

nettoyage et assouplissement des pieds (peau) (Maftah, 2003) aussi employé en médecine 

traditionnelle pour le traitement de nombreuses maladies et fait d'ailleurs partie de plusieurs 

pharmacopées locales (Adom et al., 2003). D'après la littérature, les diverses parties du genre 

Nerium oleander ont exhibé in-vitro et in-vivo une série d'activités biologiques et 

pharmacologiques (Trifa, 2009). 

Propriétés pharmacologiques importantes de Nerium oleander sont :  

- Feuilles : Cardiotoniques, antibactériens (Hussain, 2004 ; Delille, 2007) ; 

- Racines : Anticancéreux, antilèpreux, anti-ulcèreux, antibactériens, cardiotoniques ; 

- Différents parties : Antimalaria, antivirale, anti-ulcèreux, anticancéreux, antidote (Ibrahim, 

2007) et comme insecticide (Adom, 2003). 
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 Ecologie 2.6.

Le laurier rose pousse généralement le long des cours d'eau. Il est largement 

cultivé en particulier dans des biotopes tempérés et subtropicales chauds. li peut se 

développer aussi dans les parcs, et au bord des routes (Reynolds, 1989). 
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Matériels et méthodes 

1. Présentation de la région d’etude 

La région de Laghouat Issue du découpage administratif de 1974 occupe une position 

centrale en Algérie reliant les hauts plateaux avec le Sahara, elle est couvre une superficie 

totale de 25 052 km2 et fait partie du groupe des 12 wilayas steppiques du pays ainsi que des 

wilayas du Sud, de fait de sa position géographique et de ses caractéristiques climatiques. Elle 

est située (33°48’N, 02°53’E) à 400 km au Sud d’Alger sur la route nationale N°1 en direction 

du grand Sud, par cette position elle constitue la porte centrale du Sahara (Houyou, 2015). 

Elle est installée sur deux espaces de parcours, steppique et présaharien Elle est 

limitée (Fig. 9) :  

- Au Nord par les wilayas de Djelfa et Tiaret. 

- A l’Est par la wilaya de Djelfa. 

 - Au Sud par la wilaya de Ghardaïa.  

- A l’Ouest par la wilaya d’El-Bayadh. 

 

Figure 9 : Carte de situation géographique de limitée de la wilaya de Laghouat (HCDS, 

2018). 
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Le climat est l'un des facteurs les plus déterminants du milieu naturel, notamment dans 

le développement du couvert végétal. 

 Le climat joue un rôle important dans la distribution et la vie des organismes. En 

effet, cette dernière ne peut être soutenue et prospère que si les conditions climatiques sont 

favorables. En l'absence de ces conditions, les populations sont éliminées avec de multiples 

effets délétères sur la physiologie de ces organismes (Dajoz, 1982 ; Faurie et al., 1984 ; 

Medjdoub, 2015). 

 Elle dépend de nombreux facteurs : vent, luminosité, pression atmosphérique, 

topographie et propriétés du sol, proximité ou éloignement de la mer (HCDS, 2021). 

Pour essayer une approche climatique et bioclimatique, deux éléments de base de la 

végétation, les précipitations et la température sont généralement pris en compte, ainsi que 

d'autres éléments climatiques tels que le vent, le givre, la neige et la neige. 

Les précipitations sont le facteur climatique le plus important. La quantité d'eau 

disponible pour la végétation dépend de la pluie, de la neige, de la grêle, de la rosée, du givre, 

du brouillard et de la brume, mais aussi de l'évaporation et de la porosité du sol (HCDS, 

2021). 

 En raison du relief vallonné, le Nord-Ouest a un climat continental, avec des 

précipitations allant de 300 mm à 400 mm, avec de la neige et du givre. 

Le Haut Plateau a un climat saharien avec un climat aride, des précipitations variant 

entre 150 mm au centre et 50 mm au sud, caractérisé par du givre en hiver et d'intenses 

tempêtes de chaleur et de poussière en été. 

 Température  1.1.

La température a une grande influence sur la végétation et est le facteur climatique le 

plus important dans l'aire de répartition mondiale des plantes. 

La température est un facteur limitant très important car elle contrôle tous les 

phénomènes métaboliques et donc la répartition de toutes les espèces et communautés 

dans la biosphère. Cela dépend de la couverture nuageuse, de la latitude, de l'exposition 

et de la présence de grandes étendues d'eau. Elle dépend aussi des courants océaniques, 

du sol et de la morphologie des plantes. (HCDS, 2021) 
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Tableau 1 : Température moyenne annuelle caractérisé la région Laghouat durant la période 

2010-2020 

Mois Jun Fev Mar Avr Mai Jun Jul Aou Sep Oct Nov Dec Moy 

T max 

M (C°) 
13,49 14,70 18,68 23,92 28,62 33,97 38,41 36,95 31,73 25,40 17,85 14,03 24,81 

Tmax 

m(C°) 
1,43 1,80 4,73 9,04 13,14 17,94 22,47 22,27 17,93 12,33 6,03 2,64 10,98 

(M+m)/2 7,46 8,25 11,70 16,48 20,88 25,96 30,44 29,61 24,83 18,87 11,94 8,33 25,07 

  

 

Figure 10 : Courbe qui présent la Température moyenne annuelle caractérisé la région 

Laghouat durant la période 2010-2020 

Précipitation  1.2.

La répartition annuelle des précipitations moyennes au niveau de la région de 

Laghouat on constate que le mois le plus arrosé est le mois septembre et novembre avec une 

pluviométrie de 17,79 mm et 15,32 mm (HCDS, 2021). 
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Tableau 2 : Précipitations moyennes mensuelles enregistrées à Laghouat de 2010-2020 

 

 

Figure 11 : Courbe qui présent la Précipitations moyennes mensuelles enregistrées à 

Laghouat de 2010-2020 

Mois Jan Fev Mar Avr Mai Jun Jul Aou Sep Oct Nov Dec Moy 

P (mm) 9,63 8,26 8,89 15,00 10,95 10,28 5,48 11,78 17,79 14,87 15,32 9,18 11.45 
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Figure 12 : Diagramme ombrothermique de Bagnouls et Gaussen de la période (2010-

2020) de la région de Laghouat. 

Vent 1.3.

Le vent est un facteur important dans la caractérisation du climat. Malheureusement, 

c'est aussi un élément très complexe à étudier, car plusieurs paramètres interviennent, comme 

la mesure de la vitesse et de la direction du vent. 

Les vents sont l'un des aspects climatiques les plus importants à étudier dans les 

régions arides en raison de leur rôle dans l'érosion et le mouvement du sable. 

El est dominé par un secteur d'ouest à nord-ouest en hiver, ce qui favorise le 

mouvement des nuages du nord, et des vents chauds et secs d'est et de sud-est en été (HCDS, 

2021) 

Humidité relative  1.4.

Elle contribue principalement à la longévité du porteur, plus l'humidité relative est 

élevée, meilleures sont les chances du porteur de survivre à un âge à risque épidémiologique. 

(Coulibaly, 2007). L'humidité relative de l'air indique l'état de l'atmosphère sous forme de 

plus ou moins de poches de condensation ; la sensation ou la sécheresse de l'air correspond à 

la valeur de l'humidité relative (Seltzer, 1946). L'humidité dans la région de Laghouat varie 

de 28,54 0/0 à 68,450/0, (Medjdoub, T, 2015). 
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2. Matériels  

Le tableau suivant regroupe le matériel biologique (Animale et végétal) et le matériel 

de laboratoire utilisé dans cette étude. 

Tableau 3 : Matériels utilisés dans l’étude. 

Matériels biologique Matériels végétal Matériels de laboratoire 

. Tribulium castaneum . Olea europaea L (Olivier) 

. Nerium oleander (Defla) 

.Micro pipette 

.Papier filtre 

.Flacons 

.Pipette gradée 

.Erlenmeyer 

.Entonnoir 

.Mortier 

.Eprouvette 

.Ballon (1L) 

.Chauf ballon 

.Balance 

.Eau distillée 

   

Le matériel végétal utilisé est représenté par les feuilles de deux plantes (Tableau 4).  

Tableau 4 : Espèces végétales et partie utilisée de la plante dans l’étude 

Espèces végétales Familles botanique Partie utilisée 

Olea europaea L Oleaceae Feuilles 

Nerium oleander Apocynaeae Feuilles 
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Tableau 5 : Différence entre les feuilles 

 Olea europaea L Nerium oleander 

Partie utilisée Feuilles Feuilles 

 

 

La couleur 

 

 

gris-vert sur la face 

supérieure 

argentées sur la face 

inférieure 

 

La taille 

environ 5-6 cm de 

long et 1-1,5 cm de 

large 

10 à 22cm de longueur 

 

 

 

3. Récolte 

La récolte de plantes s’effectuera au niveau de la région de Laghouat pendant la 

période de mois février 2022 au mois de mars 2022. 

Olea europaea L dans la région de Laghouat (Mois de février). 

Nerium oleander dans la région de sebgag (Mois de mars). 

 

Figure 12 : Feuilles de (-a-Olea europaea L et-b- Nerium oleander),(Bendjdila et 

Ghezal, 2022) 
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4. Séchage des plantes et la préparation de la poudre végétale 

Le séchage des plantes est effectué dans l’étuve à la température de l’ordre 45 (C°) 

pendant environ 48 h, jusqu’ à la stabilisation de leur masse. Ensuite, le broyage des plantes 

sèches s’effectuera à l’aide d’un broyeur. La poudre se récupéra dans des flacons propres et 

stockés à l’abri de la lumière et d’humidité. 

 

Figure 14 : Séchage des plantes (Olea europaea L, Nerium oleander ),(Bendjdila et Ghezal, 

2022) 

5. Préparation des extraits aqueux  

Les extraits organiques de cette étude ont préparés par deux techniques à savoir : 

Macération et infusion. L’extraction a été effectuée par l’utilisation de l’eau distillée 

Macération 5.1.

Cette technique a été préparée en diluer 100 g de poudre de chaque plante(Fig, 14a,b) 

dans un litre d'eau distillée(Fig, 14c), puis mélangez et remuez bien, bien couvrir de la 

lumière et laisser reposer 48 heures à température ambiante.(Fig, 14d ). 
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Figure 15 : Démarche méthodologique pour préparer les extraits (Olea europaea L,  Nerium 

oleander)(Bendjdila et Ghezal, 2022) 

Infusion  5.2.

Une quantité de 100 g de poudre de chaque plante (Fig. 15a,b) est diluée dans un litre 

d’eau distillée préalablement portée à ébullition(Fig. 15c) , puis laissée refroidir sous agitation 

magnétique pendant 30 minutes (Fig. 15d,e). 
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Figure 16 : Démarche méthodologique pour préparer les extraits aqueux(Olea europaea L,  

Nerium oleander)(Bendjdila et Ghezal, 2022) 

Filtration, conservation et doses préparées 5.3.

Le mélange résultant de "Macération et Infusion " est filtré trois fois avec papier 

Whatman et un entonnoir. Le filtrat récupéré représentera l’extrait pur qui est une solution 

initiale à 100 g par 1 L (10%) pour chaque plante (Merabti et al, 2015).  

Les doses différentes qui ont préparés sont 100 mg MS /ml, 10 mg MS/ml et 1 mg MS 

/ml pour les extraits préparés par la Macération. Alors Celles des extraits préparés par 

infusion sont : 100 mg MS/ml, 50 mg MS/ml et 25 mg MS/ml. 

Les extraits sont placés dans des flacons en verre et recouverts hermétiquement de 

papier d'aluminium, et une marque est faite pour chaque extrait et placée au réfrigérateur à 

une température de 4 (C°) jusqu’à une utilisation ultérieure. Le résidu sec est jeté. 
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Figure 13 : Processus de filtration de l’extrait des plantes (Bendjdila et Ghezal, 2022) 

 

Figure 14 : Extraits aqueux des plantes utilisées. (Bendjdila et Ghezal, 2022) 

a et b. Infusion (Olea europaea L et Nerium oleander) c et d. Macération (Olea europaea L et 

Nerium oleander).( 100 mg MS/ml) 



Matériels et methods 

  

 

33 

 

 

Figure 15 : Premier dilution de l’extrait des plantes (La dose 2).(Bendjdila et Ghezal, 2022) 

a et b.(20 mg MS/ml),c et d(10 mg MS/ml) 

 

Figure 16 : Deuxièmes dilutions de l’extrait des plantes (La dose 3) .(Bendjdila et Ghezal, 

2022) 

A et b(4 mg MS/ml), c et d(1 mg MS/ml) 
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6. Réalisation des tests toxicité :  

Le test de toxicité de chaque extrait organique a été effectué par la construction de 4 

lots différents, l’un est lot témoin et les autres sont des lots de traitement.  

Concernant les lots de traitement, chaque un est visé pour une concentration aves 

l’utilisation de 3 boîtes de Pétri pour faire une trois répétitions. Pour chaque boîtes de Pétri 

utilisé nous mettons 2 ml de doses différentes avec 10 individus de l’insecte sur le papier filtre 

qui a été déjà tapis dans la boite. 

Le temps d’exposition des insectes vis-à-vis les extraits d’étale pendant 72h avec une 

lecture de mortalité dans les adultes après 24 heures, 48 heures, 72 heures. 

Le pourcentage de mortalité observée des Tribulium castaneum témoins et traitées des 

individus testés a été déterminé selon la formule suivants :  

Mortalité observée = pourcentage de mortalité = (Nombre de Tribulium castaneum 

mortes après traitement /Nombre de Tribulium castaneum introduites) x 100. 

 

Figure 17 : Tests de toxicité. (Bendjdila et Ghezal, 2022) 

a et b(Infusion),c et d(Macération). 
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Résultats et discussion 

1. Résultats  

Dans le cadre de l'étude de pouvoir insecticide (Contre les adultes de Tribulium 

castaneum) des extraits des plantes testées, l’évaluation de l’effet des extraits végétaux sur la 

mortalité des insectes est expérimentée in vitro. Les résultats obtenus sont analysés à l'aide du 

logiciel Microsoft Office Excel. Les résultats sont détaillés et présentés dans l’ensemble des 

figures et tableaux dans ce chapitre. 

 Caractéristiques des extraits  1.1.

 Le tableau suivant représente les caractéristiques des extraits obtenus à partir les deux 

plantes étudiées (Tab 05). 

Tableau 6 : Caractéristiques des extraits obtenus de deux plantes étudiées 

Plante Extrait 

Caractéristique 

Volumes 

obtenu 
Couleur Visqueuse 

Olea europaea L 

 

Macération 

750 ml Marron clair Moins Visqueuse 

Neriumoleander 

 
750 ml Marron Moins Visqueuse 

Olea europaea L 

 

Infusion 

500 ml Marron clair Visqueuse 

Neriumoleander 

 
500ml Vert Visqueuse 
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Toxicité des extraits aqueux des plantes :  1.2.

 Macération 1.2.1.

A. Effet insecticide de l'extrait d'Olea europaea L 

Suivant la figure qui présente l'action de différentes doses croissantes de l'extrait 

d'Olea europaea L sur la mortalité observée des adultes de Tribulium castaneum, les résultats 

montrent une variation dans les taux de mortalité observées entre les différentes doses 

utilisées et même avec le temps. 

  

Figure 18 : Action de différentes doses de l'extrait d’Olea europaea L (obtenu par 

Macération) sur la mortalité observée chez Tribulium castaneum. 

La mortalité de (Tribulium castaneum) observée s'augment avec augmentation le 

temps de l'exposition pour toutes les concentrations. La mortalité maximale est enregistrée 

après 72 h avec la dose 100 mg MS/ml, où elle a été de l'ordre de 40%. 

 Cette dose présent une mortalité remarquable que les autres doses après les trois 

temps de l'exposition, où elle un pourcentage de 20 %. Après 24 h et de 30 % après 

48 h. 

20 

30 

40 

10 

20 

30 

0 0 

10 

0 0 0 
0

5

10

15

20

25

30

35

40

45

24 h 48 h 72 h

M
o

rt
al

it
é 

(%
) 

Temps d'exposition 

  100 mg MS/ml

  10 mg MS/ml

  1 mg MS/ml

Témoin



 Résultats et discussion 

 

37 

 

B. Effet insecticide de l'extrait de Nerium oleander  

Suivant la figure qui présente l'action de différentes doses croissantes de l'extrait de 

Nerium oleander sur la mortalité observée des adultes de Tribulium castaneum, les résultats 

montrent une variation dans les taux de mortalité observées entre les différentes doses 

utilisées et même avec le temps. 

 

Figure 19 : Action de différentes doses de l'extrait de Nerium oleander (obtenu par 

Macération) sur la mortalité observée chez Tribulium castaneum. 

Les résultats du graphe précédent, la mortalité maximale est enregistrée après 72 h 

avec la dose 100 mg MS/ml, où elle a été de l'ordre de 40 %. 

La dose 1 mg MS/ml a une mortalité remarquable que les autres doses après le premier 

temps d'exposition. Cette mortalité est de l'ordre de 10 % après 24h. 

La dose 100 mg MS/ml a une mortalité remarquable que les autres doses après le 

deuxième temps d'exposition. Cette mortalité est de l'ordre de 30 % après 48h. 
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  Infusion 1.2.2.

A. Effet insecticide de l'extrait d’Olea europaea L  

Suivant la figure qui présente l'action de différentes doses croissantes de l'extrait 

d’Olea europaea L sur la mortalité observée des adultes de Tribulium castaneum, les résultats 

montrent une variation dans les taux de mortalité observées entre les différentes doses 

utilisées et même avec le temps. 

 

Figure 20 : Action de différentes doses de l'extrait d’Olea europaea L (obtenu par infusion) 

sur la mortalité observée chez Tribulium castaneum. 

Les résultats du graphe précédent, la mortalité maximale est enregistrée après 72 h 

avec la dose 100 mg MS/ml, où elle a été de l'ordre de 50 %. 

La dose 50 mg MS/ml a une mortalité remarquable que les autres doses après le 

premier temps d'exposition. Cette mortalité est de l'ordre de 20 % après 24h. 

La dose 100 mg MS/ml a une mortalité remarquable que les autres doses après le 

deuxième temps d'exposition. Cette mortalité est de l'ordre de 40 % après 48h. 
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B. Effet insecticide de l'extrait de Nerium oleander  

Suivant la figure qui présente l'action de différentes doses croissantes de l'extrait de 

Nerium oleander sur la mortalité observée des adultes de Tribulium castaneum, les résultats 

montrent une variation dans les taux de mortalité observées entre les différentes doses 

utilisées et même avec le temps. 

 

Figure 21 : Action de différentes doses de l'extrait de Nerium oleander (obtenu par infusion) 

sur la mortalité observée chez Tribulium castaneum 

Les résultats du graphe précédent, la mortalité maximale est enregistrée après 72 h 

avec la dose 100 mg MS/ml, où elle a été de l'ordre de 90 %. 

La dose 100 mg MS/ml a une mortalité remarquable que les autres doses après les 

deux premiers temps d'exposition. Cette mortalité est de l'ordre de 80 % après 24h et de 90% 

après 72 h. 

 

 

Efficacité de l’activité insecticide 1.3.

L'efficacité de chaque extrait est présentée en profondeur avec les doses létale létales 
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basée sur des droites de régression qui ont été établis en dressant le taux de mortalité (donné 

en Probits) en fonction des doses testées (pris en logarithme). Les calculs sont regroupés en 

classe de temps 

 Maceration 1.3.1.

A. Extrait d'Olea europaea L 

Le tableau 6 regroupe les différentes informations obtenues après l’étude d’équation 

de régression, coefficient de régression et les doses létales d’extraits d'Olea europaea obtenu 

par Macération. 

Tableau 7 : Equation de régression, coefficient de régression et les doses létales d’extraits 

d'Olea europaea obtenu par Macération. 

Temps 

d’exposition 

Equation de 

régression 

Coefficient de 

régression R
2
 

DL50 [mg 

MS/ml] 

DL90 [mg 

MS/ml] 

24 h 
y = 2,079x + 

0,5463 
0,8284 138,7496 573,9505 

48 h 
y = 2,238x + 

0,64 
0,803 88,7499 331,8951 

72 h 
y = 0,5145x + 

3,7992 
0,9305 215,7329 66935,4175 

Les trois figures suivantes représentent les relations entre la mortalité des adultes et les 

différentes doses d’extrait d'Olea europaea obtenu par Macération après les trois temps de 

l'exposition 24 h, 48 h et 72 h. 
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Figure 22 : Corrélation établi entre Probit et Logarithme pour l’extrait d'Olea europaea 

obtenu par Macération après 24 h. 

 

Figure 23 : Corrélation établi entre Probit et Logarithme pour l’extrait d'Olea europaea 

obtenu par Macération après 48 h. 
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Figure 24 : Corrélation établi entre Probit et Logarithme pour l’extrait d'Olea europaea 

obtenu par Macération après 72 h. 

B. Extrait de Nerium oleander  

Le tableau 7 regroupe les différentes informations obtenues après l’étude d’équation 

de régression, coefficient de régression et les doses létales d’extraits de Nerium oleander 

obtenu par Macération. 

Tableau 8 : Equation de régression, coefficient de régression et les doses létales d’extraits de 

Nerium oleander obtenu par Macération. 

Temps 

d’exposition 

Equation de 

régression 

Coefficient de 

régression R
2
 

DL50 [mg 

MS/ml] 

DL90 [mg 

MS/ml] 

24 h 
y = -1,859x + 

3,0983 
0,75 0,0948 0,0194 

48 h 
y = 0,379x + 

3,5917 
0,75 5197,9385 12543446,6367 

72 h 
y = 0,5145x + 

3,6932 
0,9931 346,6903 107567,5418 

 

 

y = 0,5145x + 3,7992 
R² = 0,9305 

0

1

2

3

4

5

6

0 0,5 1 1,5 2 2,5

P
ro

b
it

 

Log [mg MS/ml] 

Probit (72h) 

Probit

Linéaire (Probit)



 Résultats et discussion 

 

43 

 

Les trois figures suivantes représentent les relations entre la mortalité des adultes et les 

différentes doses d’extrait Nerium oleander obtenu par Macération après les trois temps de 

l'exposition 24 h, 48 h et 72 h. 

 

Figure 25 : Corrélation établi entre Probit et Logarithme pour l’extrait de Nerium oleander 

obtenu par Macération après 24 h. 

 

Figure 30 : Corrélation établi entre Probit et Logarithme pour l’extrait de Nerium oleander 

obtenu par Macération après 48 h. 
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Figure 26 : Corrélation établi entre Probit et Logarithme pour l’extrait de Nerium oleander 

obtenu par Macération après 72 h. 

 Infusion 1.3.2.

A. Extrait d'Olea europaea L 

Le tableau 8 regroupe les différentes informations obtenues après l’étude d’équation 

de régression, coefficient de régression et les doses létales d’extraits d'Olea europaea obtenu 

par infusion. 

Tableau 9 : Equation de régression, coefficient de régression et les doses létales d’extraits 

d'Olea europaea obtenu par infusion. 

Temps 

d’exposition 

Equation de 

régression 

Coefficient de 

régression R
2
 

DL50 [mg 

MS/ml] 

DL90 [mg 

MS/ml] 

24 h ND ND ND ND 

48 h 
y = 0,4213x + 

3,9122 
0,9979 178,0897 421667,6950 

72 h 
y = 0,6023x + 

3,8514 
0,9496 80,7278 10852,5168 
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Les trois figures suivantes représentent les relations entre la mortalité des adultes et les 

différentes doses d’extrait d'Olea europaea obtenu par infusion après les trois temps de 

l'exposition 24 h, 48 h et 72 h. 

 

Figure 27 : Corrélation établi entre Probit et Logarithme pour l’extrait d'Olea europaea 

obtenu par infusion après 24 h. 

 

Figure 28 : Corrélation établi entre Probit et Logarithme pour l’extrait d'Olea europaea 

obtenu par infusion après 48 h. 
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Figure 29 : Corrélation établi entre Probit et Logarithme pour l’extrait d'Olea europaea 

obtenu par infusion après 72 h. 

B. Extrait de Nerium oleander  

Le tableau 9 regroupe les différentes informations obtenues après l’étude d’équation 

de régression, coefficient de régression et les doses létales d’extraits de Nerium oleander 

obtenu par Macération. 

Tableau 10 : Equation de régression, coefficient de régression et les doses létales d’extraits 

de Nerium oleander obtenu par infusion. 

Temps 

d’exposition 

Equation de 

régression 

Coefficient de 

régression R
2
 

DL50 [mg 

MS/ml] 

DL90 [mg 

MS/ml] 

24 h 
y = 0,99x + 

3,6119 
0,9846 25,2419 497,8181 

48 h 
y = 1,2919x + 

3,5719 
0,9445 12,7475 125,2457 

72 h 
y = 0,9171x + 

4,3185 
0,8912 5,5348 138,3528 

 

Les trois figures suivantes représentent les relations entre la mortalité des adultes et les 

différentes doses d’extrait Nerium oleander obtenu par infusion après les trois temps de 

l'exposition 24 h, 48 h et 72 h. 
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Figure 30 : Corrélation établi entre Probit et Logarithme pour l’extrait de Nerium oleander 

obtenu par infusion après 24 h. 

 

Figure 31 : Corrélation établi entre Probit et Logarithme pour l’extrait de Nerium oleander 

obtenu par infusion après 48 h. 
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Figure 32 : Corrélation établi entre Probit et Logarithme pour l’extrait de Nerium oleander 

obtenu par infusion après 72 h. 

2. Discussion 

Les tests toxicité  

L’étude de l’activité insecticide d’Olea europaea L (L’Olivier) et Nerium oleander 

(Defla) sur Tribolium castaneum, nous a permis d’avoir plusieurs résultats.. 

Cette étude est réalisée à travers l’évaluation de l’effet létal sur les adultes exposés aux 

différentes doses des extraits aqueux ingestion. 

Les plantes aromatiques contiennent des molécules bioactives, comme un bio 

insecticide qui permet de lutter contre une variété d’insectes et ravageurs des stocks, qui sont 

considérées comme des matériaux naturels utilisés pour protéger l'homme et l'environnement, 

ainsi que pour lutter contre les insectes nuisibles et les empêcher de se multiplier. 

Les résultats de la présence étude montrent que des extraits aqueux Olea europaea L 

(L’Olivier) et Nerium oleander (Defla) étudiées. Le taux de mortalité des adultes Tribulium 

castaneum variable. 

A partir des résultats obtenus Le traitement des adultes Tribulium castaneum à l’aide 

des extraits aqueux de ( Macération et Infision) d’ espèces Olea europaea L (L’Olivier) et 
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Nerium oleander (Defla) a donné des mortalités qui varient selon les doses appliquées et la 

durée d’exposition . 

Tableau 11 : Les résultats obtenus révèlent un effet toxique moyen traduit par un taux de 

mortalités moyennes et une sensibilité variable des Tribulium castaneum. 

Plante Extrait concentration Temps 

d'exposition 

Taux de 

mortalité 

Oleaeuropaea L Macération 100mg Ms/ml 72h 40% 

Neriumoleander  100mg Ms/ml 72h 40% 

Oleaeuropaea L Infusion 100mg Ms/ml 72h 50% 

Neriumoleander  100mg Ms/ml 72h 90% 

 

 Dans toutes les expériences on remarque que Le taux de mortalité des adultes 

Tribolium castaneum le plus élevé après 72h a concentration de 100mg Ms/ml et était 

d'environ 90 %. 

 Le résultat de plus portée toxique est l’Infusion de Nerium oleander (Defla) que le 

taux de mortalité maximal a été enregistré après 72 heures à la dose de 100 mg MS/ml et était 

d'environ 90 %. 

 Par la comparaison de nos résultats autres menés pour la même espèce d’ adultes de 

Tribolium castaneum on trouve sur le plan national celle de(Bhir & Guennouni, 2020) ont 

documenté un taux de mortalité de 91,66% chez les adultes traités avec Bacillus sphaericus 72 

heures après saturation environnementale à une dose de 200 μl/ml, et dans les 72 heures de 

Citrulus colocynthis Le taux est de 98,33%. La dose la plus élevée de cette huile essentielle. 

 Selon (Karahacane, 2015), au jour 3 de l'exposition à l'HE extraite des feuilles d'E. 

globulus, une mortalité de 100 % a été atteinte à une dose de 80 μl. Selon (KIM et al., 2003), 

les effets toxiques des huiles essentielles dépendent des espèces d'insectes, des plantes et du 

temps d'exposition. 

 Une autre expérience, (Benrabah & Matari, 2020) chez les larves, la mortalité a 

commencé au premier moment d'observation (4 heures) après les doses 1, 2, 3 et 4, à 6,66, 20, 
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43,33 et 53,33 %, respectivement. 2ème et 4ème observations avec des valeurs asymptotiques 

de 33,33 et 46,66% et 56,66 et 63,33% pour les doses 2 et 3 Le maximum a été atteint au 

5ème temps d'observation soit 66,66% pour la 3ème dose et 80% pour la 4ème dose. Ces 

valeurs de mortalité semblent être plus élevées pour les larves que pour les adultes (Benrabah 

& Matari, 2020). 

 Taponjou et al. (2005), mettant clairement en évidence l'activité insecticide des HE 

de cyprès et d'eucalyptus contre Sitophilus zeamais et Tribolium confusum, ces auteurs ont 

obtenu différentes valeurs de DL50 par application contact des deux insectes ; ils ont obtenu 

0,36 μl/cm2 de Sitophilus zeamais et 0,48 μl /cm2 de Tribolium confusum, démontrant ainsi 

l'efficacité de ces deux huiles essentielles contre les deux insectes. 

 (Bittner et al., 2008) ont testé l'efficacité des huiles essentielles de cinq plantes 

aromatiques contre Acanthoscelides obtectus (Coleoptera : Bruchidae) et Sitophilus zeamais 

(Coleoptera : Curculionidae). Les résultats ont montré que les huiles d'eucalyptus globuleux 

(Myrtaceae) et de thym (Lamiaceae) étaient les plus toxiques pour Sitophilus zeamais, tandis 

que les huiles de Gomortegakeule (Gomortegaceae) et de Laurelia sempervirens 

(Monimiaceae) étaient les plus toxiques pour Acanthoscelides obtectus. 

 Les valeurs de DL50 et TL50 ont indiqué que les HE d’Eucalyptus globulus et de 

Globularia alypum avaient une activité insecticide contre A. Par conséquent, nous avons 

constaté que ces huiles essentielles ont des effets toxiques sur les marronniers adultes (Abid, 

2019). 

 De ces comparaisons, nous pouvons conclure que ces extraits de plantes ont des effets 

insecticides très importants sur les adultes Tribolium castaneum , et qu'ils peuvent être utilisés 

comme insecticides naturels pour la lutte contre les insectes. 
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Conclusion et perspectives 

 Le travail réaliser, nous a permis d’évaluer l’activité d'insecticide de quelque plantes 

Olea europaea L, Nerium oleander.L sur les adultes de Tribulium castaneum  L’étude de 

la toxicité de l’extrait des plantes vis-à-vis des adultes de Tribulium castaneum par déférentes 

doses de quelques plantes. Nous avons préparé les extraits aqueux de la poudre de ces plantes 

(Macération et Infusion), ensuite, nous avons étendu l’extrait aqueux d’origine trois fois pour 

chaque plante, puis après cette étape nous avons appliqué le teste toxicité. 

 

 On conclut que les mortalités des adultes de Tribolium castaneum varient en fonction 

des doses appliquées et du temps d’exposition. Les extraits organiques par les deux plantes 

ont présenté des effets insecticides importants. Les taux de mortalités 40 % et 50 % sont les 

valeurs les élevées obtenus par les extraits macéré et infusé d’Olea europaea L  

respectivement après 72 h d’exposition. Alors que les extraits macéré et infusé de Nerium 

oleander L présentent des taux de mortalité accès  élevées atteint  de 40 % et 90 % 

respectivement après 72 h d’exposition. 

Cependant, ce travail s'inscrit dans la démarche d'amélioration des stocks, car il résout 

la difficulté de lutter efficacement contre Tribolium castaneum, en réduisant le nombre 

d'individus, tout en étant non toxique, naturel et économique 

 L'Algérie recèle une flore riche et diversifiée capable de générer de nouvelles sources 

de composés d'origine végétale aux propriétés phytopharmaceutiques. 

 Les résultats obtenues bien que préliminaires, témoignent une bonne activité 

insecticide des deux plantes, qui ouvrent des perspectives intéressantes pour l’application 

d’extraits aqueux des poudres végétale dans la production des biocides. 

Il faut donc s'orienter vers des solutions basées sur l'exploitation des ressources 

naturelles aux propriétés insecticides. 

 A l’avenir il serait intéressant de compléter cette recherche en évaluant  l’insecticide, 

il serait souhaitable d’évaluer l’effet d’insecticides sur d’autre paramètre.  
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Résumé :  

 Dans le cadre de la valorisation des plantes médicinales et la lutte biologique contre les ravageurs des 

céréales, le présent travail consiste à étudier l’effet insecticide de déférents extraits organiques de deux plantes 

Olea europaea et Nerium oleander vis à vis les adultes de des Tribolium castaneum.Ces extraits organiques sont 

obtenus par différentes techniques d’extractions à savoir : la Macération et l’Infusion. La toxicité a été appliquée 

par contact. Le suivi des taux de mortalités a été déterminé après les temps d'exposition 24h, 48h, 72h.Les 

extraits ont présentés une activité insecticide importante reliée avec le changement de la concentration utilisée 

ainsi que le temps d’exposition étudié. Le taux de le plus élevé mortalité des adultes  de Tribolium castaneum  

(90 %) a été obtenue après 72h a concentration de 100 mg Ms/ml.Les résultats obtenus ont montré que les 

extraits végétaux présentent une bonne activité insecticide des deux plantes. Ces résultats nous ont encouragés à 

valoriser les extraits composés des deux plantes pour la production d'un nouvel bio insecticide dans le cadre de la 

lutte biologique 

Mots clés : Valorisation, Lutte biologique, Olea europaea L, Nerium oleander, Tribolium castaneum. 

Abstract:  

 In the developmental area of medicinal plants and biological control of cereal pests, this research paper 

consists the study of the insecticidal effect of different organic extracts from two plants, Olea europaea and 

Nerium oleander against the adults of Tribolium castaneum.The aforementioned organic extracts are obtained by 

different extraction techniques namely: maceration and infusion. The toxicity was applied by contact. 

Monitoring of mortality rates was determined after exposure times of 24h, 48h, 72h.Effectively, these extracts 

showed significant insecticidal activity related to the change in the concentration used, and the studied exposure 

of time. The highest adult mortality rate of Tribolium castaneum (90%) was obtained after 72 hours at a 

concentration of 100 mg Ms/ml.Eventually, the results showed that the extracts of both plants have good 

insecticidal activity. These results encouraged us to valorize the compound extracts of the two plants for the 

production of a new bio insecticide in the context of biological control. 

Keywords: valorization, Biological control, Olea europaea L, Nerium oleander, Tribolium castaneum.  

 هلخص :

فً سٍاق ذطىٌز انُثاذاخ انطثٍح وانًكافحح انثٍىنىخٍح َفاخ انحثىب ، ٌرأنف انعًم انحانً يٍ دراسح ذأثٍز انًثٍذاخ انحشزٌح  

ٌرى انحصىل . Tribolium castaneumضذ انثانغٍٍ فً   Nerium oleanderو  Olea europaeaنهًسرخهصاخ انعضىٌح انًخرهفح نُثرٍٍ

عٍ طزٌك الاذصال. ذى ذحذٌذ رصذ يعذلاخ  حانسًٍعهى هذِ انًسرخهصاخ انعضىٌح ترمٍُاخ اسرخلاص يخرهفح ، وهً: انُمع وانرسزٌة. ذى ذطثٍك 

ً  ساعح 24 ساعح، 24 ساعح، 42انىفٍاخ تعذ أولاخ انرعزض  فً انًثٍذاخ انحشزٌح انًزذثطح تانرغٍز فً  يعرثزاأظهزخ انًسرخهصاخ َشاطا

ساعح  24٪( تعذ 09) mTribolium castaneu.ذى انحصىل عهى أعهى يعذل وفٍاخ نهكثار يٍ  انرزكٍز انًسرخذو وولد انرعزض انًذروس.

شدعرُا هذِ انُرائح عهى  ، وأظهزخ انُرائح أٌ انًسرخهصاخ انُثاذٍح أظهزخ فاعهٍح خٍذج فً انًثٍذاخ انحشزٌح نهُثاذٍٍ. mg Ms/ml 100ترزكٍز 

 ذثًٍٍ انًسرخهصاخ انًزكثح نهُثرٍٍ لإَراج يثٍذ حشزي تٍىنىخً خذٌذ فً سٍاق انًكافحح انثٍىنىخٍح

  ، (Nerium oleander )انذفهح  ، (L  Olea europaea) انزٌرىٌانرمٍٍى ، انًكافحح انثٍىنىخٍح ، : الوفتاحيتالكلواث 

 Tribolium castaneum 


